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-~BDNNEMENTS.; p_s,:i.~m..o.nt .ge .. ,1.5 fTancs_ français ( ou équivalent ) pour une période déterminé8 
"par l'e èoû·~ de chaque bulletin • 
fORRESPUNDANCE ET PAin1ENT5 ~ Attent_ion , une seule adresse au lieu des 4 précédentes 
Echanges , p/a A.v; Ammelro~y , Eikbosserweg 87 , I213 RT Hi!ve~sum , Hollande • 

La réélection è l'unanimité du 8r6sident de la plus grande entreprise multinationale du 
monde aux applaudissements rég_~~ers de quelque 5.000 actionnaires satisfaits , c'est è 
quoi rèvent plus d'un haut-dirigeant de l'Ouest • Mais ce rève est une réalité pour Leonid 
Ilyich Erezhnev cette semaine ( la première de mars I98I ) lorsqu'il fut réélu sec;r]§taire 
général du pa~ti communiste soviétique pour la troisième fois è la fin du 26e~~ congrès du 
parti è·Moscou • 
PoLJr couronner le tout 1 M. Berzh~ev·s'arrangea pour obtenir la réélection d~ tout son con
seil d'administ=ation et s 1 assu1:a que son fils Yuri et son gendre Yuri Churbanov faisaient 
de nouveau partie du conseil de direction (le co~itê central com~e on l'appells ). Lss 
membreè du· conseil ~'administration confirmés dans leurs fonctions comprennent Dimitii Us
tinc·!l(73 ans ) ~esponsabl~ de la reprise de quelques sociétés et de prises de participa
tions et Mikhail Suslov (78 ans ) gardien du livre de chant de la société et profond penseu 
sur les questions théoriques , MArne Arvid Pelsche cons~rva son siège malgré ses 82 ans , 
m3is !:'e~t un geste puremeNt sentimental. M. Pelshe , après tout prit p~rt à la conquête 
-~8 l~entr~priso e~ I9I7 , là o~ to~t fut mis en place • 
Yuri Andropov , un procl13 voisin de M. E~ezhnev et:l'homme qui a·la charge d'assurer la 
Sécurité dans l'e~treprise garda aussi son poste de ~ême que tous ceux représèntènts:les 
principo~D GSCteurs g0ographiques de r•entreprise • 
D'~na te~taine f2çon , la bonne volonté montrée par les action~~ires ia sem~ine passée é
tait qu~lque peu déroutante • Les profits ont diminué daMs beaucoup dé secteurs industriels 
essentiels ~-cause d'uns basse produttivité , du coOt élevé de~ nouveaux investisseMèhts, 
et de la médiocre discipline dans le travail . Dans le ~ecteur agricole , trois mauvaises 
récol t.es r- :·· cinq et un :-etour dérisoire des lourds investissements des années passêss 
jette.nt quelque doute su.: la sagesse d'allouee~ 27 % du budget des investissements à ce 
secteur ;::.vant qu'il n'y soit orocédé à des remaniements fondamentaCJx. 
La~ perspectives sux le marché des exportations paraissent aussi pires que l'on n'espérait 
principalement à 6ause d~in~~stissements impo~tants de concurrents dans le secteur de la 
défense et i cause· de ce qui appara1t' comme une perte de crédibilité sur les marchés du 
tiers monde en raison de méthodes de vente quelque peu agressives en Afghanistan • Les 
problèmes syndica\bt: chez un sous traitant polonais posent aussi des problèmes de liquidités 
dans tout le group~ • 
En dépit de c~s revers~, les actionnaires n'inclinaient guère vers un changement , _en par
tie à cause de l'absenc~ d'un ~andidat possible sérieux • Ceci est·l~rgement ~0 au propre 
talent de M. Brezhnev diécarter assez tôt tout concurrent possible en arrageant ~our eux 
une promotion parallèle • 
Mais la force principale de M. Erezhnev repose dans le fait que , contrairement à ses pré
décesseurs , le pouvoir ne lui a pas monté à lê tête. Certainement , il ne méprise pas les 
louanges pour ses qualités politiques , littéraires"et humaines • Mais son style d'adminis
trateur e3t celui d'un homme·d'ap~areil • Il cherche le cQnsensus plutôt que de tenter d'im· 
poser ses propres vues. Il semble réellement inquiet d~s pauvres résultats déhs la 
se~tion d~s biens de consommation • 
M~· Erezhnev n'est pas exactement un leader polulaire ; il n'ins~ire ni la crainte comme 
Staline , ni ce mélange complexe de popularité et de mépris que Kruschev réunissait sur 
6a tête .Mais beaucoup de Russes le regardent comme étant meilleur que beaucoup-de ses 
pairs dans un conseil d'administration et ~eut être meilleur que ses successeurs pourront 
l'être • Ils se sont habitués à lui et à-l'amélioration relative de leur niveau de vie pen
dant ~es !6 années de ses fonctions • Mais , en dehors ~e cela , au delà des salles du 
cons~il du Kremlin , il y a beaucoup d'espoirs fiustrés et de problèmes non résolus qu'on 
a lai~sé s'accumuler • En s'accrochant à son fauteuil si longtemps ; M. BrezhneJ h'a pa~ 

·- ·réusS~i à créer les candi tians p"aur un pass~ge en· douceur du pouvoir à ses successeurs dans 
le futur 

( traduit du Financial Timei 7-3~1981 ) 
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CHRONOLOGIE DE LA LUTTE DE CLASSE 
Dans un pays où la production est basé sur le travail salairé , la résistance ouvr~ere 
est un phénomène normal • Ce n'est pas un secret dans les années 20 • Mais depuis le début 
des années 30 , le silence règne dans ce domaine • Est-ce que cela veut dire que la résis
tance a disparu • C'est le contraire qui est vrai • Mais lee informatiœnà~eoot rar~s • 
Ce qui suit n'est qu'une chronologie établie par des camarades allemands ( Subrealiter 
c/o Edition Nautilus Hassestr.22-2050 Hamburg BD- RFA ) . Chacun peut signaler ce qu'il 
peut connaitre e~ v~e.d'un ou~rage plus conséquent sur ce sujet 

~ émeutes de soldats -prisonniers au camp de Vorkouta. Ils prennent les armes et sai
si~e~nt le pouvoir dans le camp • Dans d'autres camps se déroulent des tantatives sembla
bles • 
~ - Grève des ouvriers des camps de travail à Ekibastus près de Kazakstan . 
1952 -Insurrection des prisonniers dans les camps de Noulsk (Sibérie du Nord ),Pestschaniy 
Wotchruschewo , Dterlag et Gorlàg en Sibérie du Sud et à Kazakstan dans le Nord de l'Oural. 
I-é-1953 -Insurrection des mineurs de charbon dans le camp de Vork~uto -64 morts • 
16-5-1954 - Les gardes du camp Kingir près de Doschesknsgan dans la province de Kazakst13n 
tuen~ 31 prisonniers qui tentent de s'enfuir, Après cela ,les II.DOO prisonniers se mettent 
en grève • Ils s'arment de couteaux et de haches • L'insurrection est réprimée par les 
chars -Il y a 700 morts et parmi eux environ 500 femmes. 
début 1959- grève aux usines Thalmann à Voronej. 
I960 - de jeunes ouvriers , membres du Komsomol qui travaillent dans une fonderie de cui
vre à Temistan près de Karaganda dans le Kasakstah protestent contre leurs mauvaises con
ditions de vie et d'approvisionnement. Ils protestant aussi contre le fait que des auxi
liaires bulgares y ont une position privilégiée; Ils détruisent les installations et occu
pent la ville • Ils partent à l'assaut de la caserne et ne rencontrent aucune résistance 
de la part des soldats qui rendent leurs armes • L'insurrection est r~primée par les trou
pes spéciales du KGB • 
avril 1961 - Les dockers d'Odessa refusent de charger du beurre dans des batenux destinés 
à C~ba parce que dans la ville on ne peut trouver cette denrée • 

. i.~ l96L- L9a· bebiteote de' Kemerowo en Sibérie du Sud manifestent contre le prix très éle
vé des produits alimentaires • 
juin !962 - grève générale à Krasnodar ( industrie du pétrole ) dans le Caucase du Nord • 
Un jeune est tua par la milice • 
I-6-62 - La gouvernement augmente le prix de la viande et des produits laitiers • En même 
temps il procède à une révision des normes qui conduit à une baisse des salaires • Dans 
l'us~ne Boudienny à Novotcherkask à côté de Rostov , c'est la grève générale • Les ou
vrie~s arrêtent un train qui passe et discutent avec les passagers • La milice intervient 
mais est mise en déroute. Sur les trains , on met des inscriptions : "Mort à Kroutschev " 
Les troupes avec des chars occupent la cour de l'usine tandis que 5.000 ouvriers continuent 
d'occupe.r l'usine pendant la nuit • Le 2 juin , les ouvriers manifestent dans la ville 
~etalement encerclée par des blindés légers • Le siège clu Soviet local est protégé par des 
tr~upes du KGB non russes • Ils tirent sur la foule sans avertissement • Les soldats locaux 
refusent rlotirer et seront ou fusillés ou envoyés dans des camp2 • Les membres de leur 
famille sont bannis • Dans la ville , la population essaie de libérer ceux qui ont été ; 
arr~tés ils lancent une attaque contre une caserne de la 111ilice pour se procurer des 
armes • La ville est occupée par les chars • 
Le 3-6-62 , la bureaucratie lance 1~ menace de déporter en Sibérie toute la population de 
la ville si le travail n'est pas repris .L'état de siège dure 2 semaines • Pendant les 
bagarres deux personnes sont tuées • 
!963 - grèves à Riazan , Omsk dans l'Oural et à Léningrad. 
Octobre I964 - grèves à Krivoï Rog ( Ukraine ·) 
début I965 - gr~ve dans un combinat chimique de Léningrad et dans l'usine de roulements 
à billes GPS 1 de Moscou contre la réductiondes primes de productivité • Les nouvelles 
normes sont annulées • 
Mai !964 - grève de 300 conducteurs de taxi à Léningrad contre les conditions de travail 
de plus en plus mauvaises: ils bloquent un carrefour important de la ville • . 
mi-!96] - grève à l'usine de roulements à billes GPS 2 de Moscou contre la réduction des 
norm~~ , qui aussi sera annulée • 
I967 - grève dans le bassin du Donetz En 'novembre grève dans une usine de tracteurs de 
Karkov 
I96B, -:- grèves dans plusieurs usines ·à Sverdlo~ek contre ales réductions de salaires attei
gnant" jusqu.' à 40% suite à l'introduction de la semaine de 5 jours • Les salaires sont réta
blis à leur montant initial . 
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hiver I969- d~ôts d'autobus)de Kichinev (Moldavie ) font grève deux jours pa~ce que 
la neige empê[he de r~~t~le surplus d'essence consommé est imputé sur leurs salai
res: la moitié des conducteurs n'ont reçu aucune paie et l'autre moitié devait de l'argent 
Les conducteurs ont eu g~in de cause mais un an après aucun d'entre eux ne faisait plus 
partie de l'entreprise • ~w 
Mai I969- manifestation des ouvriers d'une centrale hydroélectrique de Kiev.Manifestations 
à Tachkent où se déroulent des batailles de rue . ~~ 
octobre I97~- grève des mineurs du Donetz'contre la pénurie de viande et pour de mailleu
res candi tians de travail. . ~ ~ ~0<.0\.. lu,~ 
I8-I9 ~ai 1972 - insurrection à Kaunas (Lituanie ) après les funérailles d'un ouvrier qui l 
s'était immolé par le feu en criant :"Vive la Lituanie libre"· Les batailles de rues du
rent 48 heures ~ des barricades sont élevées ; un policier est tué • La ville est occupée 
pardes:'paras •• p~~· s~.n ~ 
Juin 1972- manifestations à Dniepropetrovsk ; des magasins sont pillés et détruits . Il y 

a dix tués dont deux policiers • 
,février 1973 - grève dans une grande·usi:1e de Vitebsk. 
1-5-1973-Insurrection à Tiflis (Géorgie ) 

mars ~974-.c~.nflit à Ta~linn (Estho~ie) .· . _7.. ~ol~ 
.. 12 ma~-I6 JUJ.n !974 -greve de la faJ.m ~amp de trava~l de Perm, . /p~ 
~ I974-I976 - Le mouvement cl~:ttiri:Pour la libération de la Géorgiejorganise des atten

~~~tats à l'explosif r.ontre les bâtiments du gouvernement , les centrales du parti , les usi
~e;.; .• nes d 1 armements , les installations industriels , lt;s dépôts de 1 1 armée et des aérodromes 

·8- II- I975 - mutinerie à bord d'un destroyer\ Storchevoï dans la Mer Bal tique • Les marin~ 
essaient de gagner la Suède mais le bateau $st "Ctc~é après une attaque par hélicoptères 
et per sous marin • w~ \'0 \-oc.... ~1)'4.. tr.L S'. 
24-2-1976- à '1"•~f'Tu'"'2~me congrès du parti , des élèves d'un lyc:ée de Léningrad distri
buent dans un grand magasin des tracts écrits ~ la main dans lesquels ils appellent la 
revolution ' ~~ wOvv-.:k..e~ ~vU~ r~~ 
janvier !977 -~ua de grèves dans diverse~~~~ de Let~e et aussi dans des usines 
de Kaunas contre les bas salaires , le rationnement aliment~irs et les mesures de ratio-
nalisation • LovJ {cr-.L r~o ~ ""1r ~~'-o~ 
!976-!977 - boycott des dockers de Leningrad , Riga , Tallinn , Klajpeda (Memel) , Vyborg 
contre l'importation des articles de luxe des pays de l'Ouest et destinés aux hôtels de 
luxe et aux bureaucrates. du parti et de 1 1 Etat • ~ <W ·'"-• ~ (Di 
1977 - qans deux grandes usines de }oula , on refuse pendant ~lusieurs semaines de perae
voir les salaires : pourquoi tçut~tf:r~e l'argent puisqu'on ne peut rier. EJcheter avec 7 
IO-I0-1977 - manifestation de masse à Viln~ après un match de football entre russes et li-

&'"' tuaniens: le stade est incendié , les policiers attaqués , les manifes'tants arriHés libérés 
Les autorités décrètent l'état de siège , -f.c,y- ~ 
IS-12-1977- Grève dans l'usine de caoutchouc Ir.karas à Kaunas • les travailleurs obtien-
nent que des. baisses de salaires soient annulées • 
septembre 1978- Insurrection à Douchanbé (Tadjikistan ) 
brisent la révolte • ~~ 
début octobre I97é - grève dans l'Abkhasie (R~publique de 

!3.000 maQifestants : les chars 

Géorgie ) dans la capitale Sou-
choumi et aussi dans plusieurs mines de la région. 
6-5-1980 -Grève des conducteurs de bus de Togliattigrad 
de l'usine Lada ne peuvent venir travailler • 

VO~ 
si totâle que les !70.000 ouvriers 

8 at·9 m~i I9BO - Les 200.000 ouvriers des usines Gorki font grève contre la pénurie de 
v~ande et de lait. On distribue 2.000 tracts écrits à ia main . 
I-10-80- 1.000 ouvriers de l'usine de fabrication et de réparations de mach:ièes agricoles 
de Tartu,(Esthonie ) font la grève deux jours pour obtenir qu'on leur paie des g~ti.mes de 
production et ils protestent contre la fixation de quotas de production pa:l~e pla~. La 
La direction finit pas céder • 
. . . . . . . . . . .. . ·• .. 

• QUELQUES MINEURS SONT PLUS EGAUX QUE LES AUTRES · • . . . 
Le texte qui suit contient des extraits d'un article paru dans le F1na~c1al 
Times du 9-I-1981 • Un jourl'laliste , David Satter , réussit à prend:e contact 
avec· des mineurs d~ la mine de Butovka da~s le bassin du Dooetz , une mi~e or
dinaire , comme celles qu'on ne montre jamais aux visiteurs étrangers • Ces con
tacts furent établis sur les lieux mêmes par le canal d'un aecien mineur ,Ale~ei 

Nikitin expulsé de ~a mi~e eo février 1970 pour avoir teeté , appuyé par 129 • 
autres mioeurs de se faire payer des primes pour le cbarboo extrait lors du 
travail du dimanche . Depuis lors , il a passé 7 aos daos ~es hôpitaux psychia
triques prisons bien connus ,· La discussio~ avec les mineurs eut lieu de 9 dé-

j' 
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cembre Nikitin futarrêté le 12 et de nouvenu interné, de même que le psychi
atre qui , à l'automne précsdent l'avait reconnu sain d'esprit .• Depuis , on est 
cens nouvelles dea deux hommes • 

" ••. En quatre jours de conversations aux arrêts de bus , dans les terrains vagues aux <-~ 

abords des mines et dans les appartements collectifs ayec l'eau qui goutte du plafond , 
les mineurs ont indiqué clairement que les conditions contre lesquelles les t~availleurs 
polonais se sont insurgés existent sous une forme encore plus extrême en Russie • 
La vulnérabilité du mineur individuei en Union Soviétique peut être comparée à celle 
d'un travailleur qui : par e~empl~ , dans une ville des Etats Unis avec une ~eule usine 
d'une société qui domine tou~~, y compris l'administration et tous les appareils chargés 
de faire respecter les lois , De plus , en Russie , la société en question bénéficie d11 
soutien total du pouvoir de l'Etat • 
Dans le Donetz ,les directeurs de la mine sont choisis par le comité local du Parti Corn~ 
muniste , lequel désigne aussi les juges , les officiels de la ville et le procureur gé
néral • Ce dernier est responsable des poursuites pour violation de la loi , y compris 
le code du travail , Les dirigeants d"bç.llb mine ont par sui te des liens étroits avec tous 
ceux·vers lasque~s le travailleur pe~t se tourner pour tous lès recours concernant les 
difficult~s avec cès mêmes dirigeants • Ce pouvoir est encore plus étendu par le fait 
que les directeurs-de la mine n'exercent paiS seulement leur contrôle sur le lieu oe tra.,... 
vail mais , d 1 une manière t'ros étendue,sur les conditions de vie • 
L'attribution d'appartements séparés après lesquels les mineurs attendent jusqu'à 25 ans 
en vivant dans des appartements communs partagés par deux familles ou même plus , ·est 
totalement entrl3 .. les T:1nins de la mine qui est libre de changer l'ordre d'attente et cela 
peut causer des scènes d'angoisse chez des gens qui , année après annae ont fini par at
tendre toute leur vie un appartement séparé • 
La direction décide au·ssi qui va reo,evoir des vccances payées de quelques semaines à la 
mer une fois tous les ID ou I5 ans et décide aussi si un mineur peut mettre son nom sur 
la liste d'~ttente pour le luxe relatif d'une voiture ou dertains modèles de mobilier. 
ou de tapis. t•~st aussi la mine qui donne sa signature pour autoriser le mineur à ob
tenir un crédit au magasin local • 
Les directeurs de la mine ou de l'usine et tous les officiels locaux sont unis par un 

• intérêt commun qui est que chaque entreprise doit remplir les objectifs du plan. Le 
travai~ dans la_ mine est organisé avec ce seul objectif en vue. 
Dans ces circon~tantes , les abus se dév~ioppent non p~rce que la loi est répressive ou 
parce qu'elle n'existe pas ma~s plutôt parce que personne parmi ceux qui détiennent l'au
torité n'a intérêt à la voir appliquée. Les syndicats officiels sont sous la coupe de 
la direction de la mine : ils P,euvent défendre les mineurs accusés d 1 ivrognerie ou d'avoir 
volé mais ils ne peuvent pas défendre ceux qui sont sa~ctionnés pour avoir exigé le 
respect ds leur droits formels • 
A Butovka par exemple 1 formellement les mineurs ne devraient travailler que cinq jours 
par semaine; mais la réalisation dBuplan est impossible avec un horaire normal et depuis 
longtemps , le dimanche est devenu un jour de travFlil. régulier • En novembre , les mineur" 
ont dO travaill~r è Butovka les.5 dimanche et , en vi6lation des règles , ~1 ne furent 
payés doub+e tarif seulement pour deux dimanches;quiconque invoque ses droits formels 
pour refus~; le travail supplémentaire est immé~iatement révoqué • 
Les équ;i,pe!;! sont organisées de telle façon qu'un mineu·r peut travailler dans trois di ffé
rentes éql.l.;i.~es dans Je cours d.u mois • Les temps compensatoires doivent être pris seula-·.
ment dan~.la mêf1le équipe quand les équipements sont en réparation sans aucun soucd! dep 
répercussions final'l!=ières .••.. 
Dans cette situation ,_~es mineurs , dans un autre pays pourraient faire grève pour ob
tenir mieux • Mais les mi~eurs du Donetz hésitent même à discuter une action collective 
quelconque parce que le système qui s'est développé dans les mines avec les années les ,. 
a convaiDcU que , contrairement aux ouvriers polonais , ils ne peuvent pas compter sur 
la ~olidar~té de 1~ classe ouvrière • 
La. ga~ntie qu'il n 1 y aura pas 1 •l' action collective dans la mine est renforcée par le 
suc~ès de la di~ec~ion dans le maintien d'une division parmi les mineurs . Selon une 
pratiqu~ bien étalbie· en Russie , poùr chaque trav~il dans la mine , sauf pour .les petits 
boulots , il y ~tne brigade modèle d'oudarni~ qui s~nt choisis pour leur loyauté envers 
la direction et qui :t'eçoivent le meilleur éqwipement, qui ont l'accès prioritaire au ma
tér~el at F3UX_pièc~s dé-hachées et qui bénéficient_ de tous les privilèges • · 
Ceci crée inévitablement up groupe privilégié à ~aut·s~laire qui représente jusqu'à 25% ' 
de ~a force de travail et qui , en échange. , soutiendra la directiop dans tout conflit. 
Les _objectifs du plan dans la mine. ne s6nt pas ~ixés sur la bas~ d'~n travail moyen, 
mai~ Sllr les performances de ces brigades d'flite . Les mineurs avec des équipements 
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inf$rieurs sont incapables de réaliser les objectifs fixés et il en résulte des dispari
tés de salaires qui, è Butovka telles qu'ell~ont conduit~ des batailles dans la zone 
boi~ée qui entoure la mine . 
La division de la force de travail entre deux groupes s'épiant mutuellement et n'ayant 
aucune confiance les uns dans les autres démoralise les ouvriers et renforce singulière
ment la position de la direction qui a ainsi las mains libres pour sanctionner les pro
testatëires au titre de leur comportement individuel." ..... 

SUR LA'BRANCHE ORIENTALE DU CAPITALISME (Theo Sander - !7-3-BI ) ...,. 

"···Le prciblème de la disparition de l'Etat ~ommence ème fasciner de plus en plus . 
Au fond 1 c'est la question de ce qui distingue la branche orientale du capit8lisme de 
·la branche occidentale • Si tu rrends les réponses de "Lutte de Classe " ( janvier 76 , 
février 76 , janvier 77 , février 77 ) ça serait l'existence d'un seul capital social, 
l'existence d~un Etat ("émanation Jirecte .lu capital social ") qui fixe aux entreprises 
les normes de production qu'elles ,!oivent repecter , la planification centrale qui as
sure l'organisation rlirecte Je la pro~uction et le fonctionnement de l'ensemble de l'é-

.. ç.onomie , des plans qui trariuisent l'application de la loi rie la valeur, l'absence de "' 
~arché ( " les moyens de proJuction font l'objet rl'une répartition directe comme ce se;· 
rait le cas dans une entreprise unique " ) , l'absence d'une contrainte objective è 
s'aligner sur les plus efficientes Jes entreprises , une fonction changée des prix et 
des taux de :profit , lé dilution cie la responsabilité capitaliste par le fait que les 
capital.istes soo,t des bû.1:eaucrates qui ne sont pas attachés indivl.luellement è une frac
~ion du capital qui engagerait leur existence en tant que capitalistes ( "En l'absence 
de cnpitaux autonomes , le problème de la réalisation de la production sur un marché 
ne. se pose pas , la concurrence n'intervient pas et les diverses fractions du capital 

.social ne subissent pas.~ pression suffisante clans le sens de la rationalisation" ) 
l'absence des crises périodiques , des chutes brutales Je la pro~luction , des blocages 
de l'accumulation , 1' impossibilité J 1 intruduire un système cie producticn comparable à 
celui qui caractérise aujourd'hui le capitalisme avancé , l'impuissance de passer au sta
de de la clomination réelle qui seule permettrait d'intensifier suffisamment le travail, 
l'absence ~e rapport entre l'augmentation de la production et les revenus , la non-exis
tence au sein des entreprises de tendance autonome è l'a ffrontement avec les travaill~u~ 
à cause des déformations que connaîtrait la loi cie la valeur , le contrôle strict sur les 
salaires exèrcé pér· les planificateurs , le pr;uvoir de combattre toute tendance è la 
baisse du taux de profit par des moyens administratifs , le développement continu c1u ca
pital, par conséquence affaiblissment des moyens de contrôle dont dispose le capitalisme 
oriental pour amener les producteurs à intensifier leur t~avail , la pratique d'accorder 
les.hausses de salaires globalement , les hausses n'étant pas le·résultat direct de lut
tes locales , une moindre capacité de domination du capital sur la force de travail à 
cause de l'absence des capitaux autonomes et donc d'une organisation permettant de négo
cier directement des hausses de la productivité contre des hausses de salaires , par con-· 
séquence une compensation dans une pression sociale de c:aractère précapi talis te , l'in-

·~pacité tl 1 imposer même la liberté de vente de la force de travail • 
Dans tout cela , je na peux souscrire qu'à un seul argument : l'existence d'un capital 
social ; je regarde le reste comme de la science fiction , mot par mot • Après l'étude 
du capitalisme en RDA je ne suis pas mal équipé pour défendre ma position. En quelques 
mots , il résulte de mon travail que le capitalisme en RDA ( et dans tous les autres pays 
de la branche orientale du capitali~me ) connaît exActement les mêmes lois de développe
ment que la branche occidentale ( pour les détails il faut voir le manuscrit ) . A part 
cela , il n'y a qu'une seule différence , mais c'est plutôt une différence de structure 
du système , pas _de fonctionnement : cette différence , c'est l'absence de l'Etat • 
Qu'est ce que cela veut dire ? Cela signifie : 

- que les fonctions particulières de l'Etat ( système de l'instruction publique, 
système de la santé , a~stème oe l'aide sociale etc ..• , le système politique avec les 
pouvoirs législatif~ , juridique et administratif , le système de diffusion de l'idéolo
gie dominante-radio et TV ) se transforment en fonction directe C.:u capital • 

-que les partis politiques et les syndicats perdent leur fonction traditionnelle 
de mé,liation et se transforment en simples instruments de la politique cspitàliste . 

- que les dépenses pourlGs investissements et les salaires dans les secteurs 
de l'éducation , de la santé , de la justice , etc ••• se transforment en avances de 
capital qui nécessitent une valorisation adéquate . 

-que le budget se transforme en un fonds central alimenté non plus par la te
x~~ion individuelle mais par des prélèvements sur les profits des fractions du capital 
so:Cial • 
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-que les luttes des travailleurs dans les secteurs de l'éducation , de la santé, 

de la justice ••• se transforment en luttes directes contre le capital , contre la clas-
se capitaliste • 

-que l'idéologie de l'Etat , c'est à dire de l'ha~monie 
blique , du consensus général se dissout complètement . 

~~ 
sociale , du salut pu-

Il y a plusieurs approches possibles pour des explications sur un tel point de vue. 
Première approche : Les origines de l'Etat coïncidnnt aVec ··r• o~igine de la propriété pri· 
vée • Les sociétés "primitives " ne connaissent pas l'Etat parce qu'ils ne connaissent 
que la propriété collective • C'est pourquoi on .devrait penser que l'abolition de la 
propriété privée ( en ce qui .concerne les r:10yens de productiDn ) en RDA antraîn8o aussi 
la .d,i.spari tian de l'Etat dans sa forme d 1 une ins~i-tution particulière de' la soci.été ca
pi.tnliste • 
Deuxième approche : Quand on parle de nationalisation ou d'étati~etion , on se sert du 
langage des politiciens dans la bran~he occidentale du capitalisme et des capitalistes 

. dW~S la branche orientàle du capitalisme . Ce 1<-w.gage exprime une certaine manière rJe v 
voirv~n processus dans lequel le capital s'app~oprie les fonctions de l'Etat • Bien sC± 
on veut nous faire croire que ce sont eux , les politiciens et les capitalistes ( dans les 
habits de "l'avant garde socialiste '' ) qui soumsttent le capital à la volonté de l'Etat 
qui établissent l'hégémonie de l'Etat sur le cari-!:al ·, qui sont maît:.'r:>S elu développement 
historique de toute une société • Même en parlant de capitalisme d'Etat , on reproduit 
fette idéologie du politicien ri~ des "avant gardes "· La réalité est un peu différente : 
les politiciens et les "avant-ga~des socialistes '' ne sont que des esclaves , les exécu
teurs d'une tendance historique qui n'a rien à faire avec leur volonté et dont ils ne 
connaissent pas du tout les lois • Pour en venir à une telle conclusion , il suffit de 
com~arer +es chiffres des plans annuels et quinquennaux avec le développement réel de 
la production , de la productivité , des investissements , cles salaires ,etc •••• 
Troisième approche : l'Etat dans une forme pure peut être ca::::e,ctérisé comme le capi ta
lisme collectif idéal • Pourquoi 7 Parce qu'il n'est pas vraiement capitaliste , mais se 
compo;rte d'une façon que le maintien et la stabilité du systèmecapitaliste sur le plan 

.. nat_ional so;i. t garanti. Par la "nationalisation " de capitaux individuels , 1 'Etat devient 
capitaliste réel parmi d'autres capitaux et en tant que capitaliste réel il se comporte 
comme tel • Quant la "nationalisation " a saisi tous les capitaux individuels , l'Etat 
s'est transformé en capitaliste collectif réel dont l'intérêt suprême n'est plus la médi
ation mais la confrontation • Dans une telle situation , le maintien de la divisJ.on du 
travail d'autrefoi~ entre les capitaux individuels et l'Etat , entre les dspitaliste et 
le.s politiciens est impensable • Pe.rsonne ne peut plus être politicien et rien que poli
ticien • 
Quatrième approche : Qu 1 est ce qui se passe a•tec le budget dans le processus de ,la "natio-
nalisation "7 Dans la phase init~8le de la "nationalisation " la ~artie des profits dans 
le fina8cemeht du budget est infîme , Mais avec les progrès d2 la0 nationalisation 11 , on 
peut, observer que le budget perd sa for:ction d' ir:s·~rument de réparti tian des revenus et 
commence de plus en.plus à assumer la fonction de centralisation et de contrele des pro
fits de toutes les fiaciio~s du capiial social. A vrai dire , les taxes sur les salaires 
existent encore .en RDA comme dans tous les pays de la branche orientale du capitalisme 
(il,existe auasi des taxes indirectes ) 1 mais en RDA comme en URSS les taxes sûr les 
salaires. ne représentent 'que 7% env:.ron du budget total - qui n'est plus un budget , mais 
une façon de comptabiliser les profi~s nets des fractions du capital social , du capital 
collectif •"••• 

FACE AU~ OUVRIERS POLONAIS ( H.Simon- en_français-
Cette brochure sur la Pologne ( juillet BD-juillet BI ) n'est pas comprise dans 

~ 1 abonnement d 1 Echanges ; elle se:-ca adressée contre paiement de i!:: (ou contre valel!r ) 
A travers la lutte des ouvriers poionais , le texte essaie d'analyser le mouvement des 
classes dans la branche orientale du capitalisme et quelles réponses la cl~sse capita
liste pousse;,:1J~ln avant pour endiguer 1 'assaut de la lutte de classe , Comme les textes qui 
préc~dent , cette brochure est une contri~ution à une discussion sûr les pays de la 
branc.he orientale du capital à laquelle chacun peut contribuer • D 1 autres te~,tes sont 
prévus notamment une brochure résumant les discussions de la rencontre de PRques à 
Osnabrück .• 

La liste despublications reçues est renvoyée au prochain numéro • 


